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Du 20 juin au 19 juillet, la Galerie Dina Vierny présente Still Waters Run Deep, première exposition personnelle de 
Marcel·la Barceló dans son nouvel espace du 53 rue de Seine. Rassemblant un ensemble d’œuvres récentes — 

entre mythes aquatiques, mémoire corporelle et métamorphoses naturelles — cette exposition explore un univers 
onirique où les figures féminines se reflètent et se liquéfient, devenant paysages, et où l’eau, fluide archaïque, 

guide une narration à la fois intime et universelle.

L’eau occupe une place centrale dans l’univers de l’artiste. Comme Lucia Pesapane, historienne de l’art, l’écrit dans le texte du 
catalogue, « l’eau relie les cultures et les territoires où l’artiste a vécu, que ce soit les eaux troubles de la Méditerranée baignant 
l’île de Majorque qui l’a vue naître ou celles qui lèchent les côtes du Japon, lieu de ses séjours réguliers. » Symbole de transfor-
mation, l’eau dissout les formes établies pour en faire surgir de nouvelles, dans un processus de métamorphose continue. Les 
toiles deviennent alors des paysages habités : forêts immergées, montagnes vaporeuses, fonds marins chimériques, peuplés de 
créatures hybrides où se mêlent réalité, mythe et rêve. 

L'exploration des figures féminines et des liens organiques entre corps et éléments trouve un prolongement sculptural avec La 
Sirène (▼▲), première grande sculpture de l’artiste, présentée en exclusivité dans le cadre de l’exposition. Haute de deux mètres 
et réalisée en bronze, La Sirène figure une créature à la fois enracinée et ascendante : un corps hybride, ondulant, jaillissant du 
sol comme une mémoire surgissant des profondeurs. En réinterprétant cette figure ambivalente — entre séduction et puissance, 
fluidité et ancrage — Marcel·la Barceló propose une vision contemporaine de la sirène comme entité libre, archaïque et mouvante,  
« créature androgyne, feu mâle contre eau femelle », ainsi que la décrit l'autrice et critique d'art Esther Teillard. À la croisée de l’eau 
et de la terre, La Sirène incarne un féminin insaisissable : un corps-frontière où se rejoignent mémoire, métamorphose et continuité 
du vivant.

Inspirée par les théories hydroféministes, L’eau et les rêves de Gaston Bachelard et la notion d’ontologie humide, l’artiste conçoit 
l’eau non seulement comme matière picturale, mais aussi comme métaphore de la mémoire, du lien et de la transformation. Elle 
devient entité vivante, fluide de connexion entre le corps et le monde, entre matière organique et dimension spirituelle. « C’est ce 
que pourrait être la peinture, dit-elle, le cocktail de la pensée rationnelle humaine avec les éléments qui nous entourent. »

À travers la récurrence de figures féminines et un vocabulaire féral, Marcel·la Barceló développe une vision fluide, non hiérarchique 
de l’existence. Son art ne reflète pas des rapports de domination, mais évoque des formes de parenté et d’alliance, où l’humain 
s’inscrit dans un tissu relationnel mouvant, sensible et solidaire avec l’ensemble du vivant.

L'exposition sera accompagnée d'un catalogue comprenant des essais de Lucia Pesapane, Blandine Rinkel et Esther Teillard.

Expositions récentes : Terrada Art Complex ; Château La Coste ; Fondation Carmignac ; M.O.C.O. Panacée ; Villa Emerige. 

Collections publiques : Fondation Louis Vuitton ; Château La Coste ; Fondation Carmignac  ; Fondation d’Art Contemporain Daniel 
et Florence Guerlain ; Collection Emerige ; Ibiza Museum of Contemporary Art ; Fondazione Arte Scienza Videoinsight, Turin ; Xiao 
Museum, Shanghai. 

Contact presse : Jessica Seoane | jessica@galeriedinavierny.fr | + 33 6 78 95 68 57

Marcel·la Barceló (née en 1992 à Palma de Majorque) est une peintre 
et dessinatrice espagnole installée à Paris. Partagée entre les Baléares 
et la capitale française, elle développe un imaginaire nourri par cette 
double appartenance géographique et culturelle.

L’exposition tire son titre de l’œuvre peinte éponyme Still Waters 
Run Deep, représentant une île-femme allongée à l’horizon d’une 
mer peuplée de poissons. Still Waters Run Deep peut se traduire 
par le proverbe « Méfiez-vous de l’eau qui dort » ou encore « Les 
eaux calmes sont souvent les plus profondes ». Comme le souligne 
l'écrivaine Blandine Rinkel dans le texte du catalogue : « L’expression 
Méfiez-vous de l’eau qui dort semble avoir été inventée pour qualifier 
[le travail de Marcel·la Barceló], et il suffit de la prononcer à voix 
haute pour sentir que tout pourrait être autrement, que le monde, 
tel qu’on le connaît, recèle d’énergies inemployées. Qu’est-ce qui 
grouille sous la surface ? »

Portrait de Marcel∙la Barceló © Fanny Latour-Lambert, 2025
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Marcel∙la Barceló, Diferirán de nosotros, gradualmente no 
nos imitarán, 2025, acrylique et huile sur toile, 200 x 250 cm  
Courtesy Galerie Dina Vierny © Jean-Louis Losi

Marcel∙la Barceló, Still Waters Run Deep, 2024, 
acrylique, huile et paillettes sur toile, 230 x 200 cm, 
Courtesy Galerie Dina Vierny © Jean-Louis Losi

Marcel∙la Barceló, A Wet Flame, 2024, 
acrylique et huile sur toile, 180 x 120 cm
Courtesy Galerie Dina Vierny © Jean-
Louis Losi
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Marcel∙la Barceló, As Above, So Below, 2025, acrylique, pigment naturel et huile sur toile, 
Diptyque : 250 x 420 cm, Courtesy Galerie Dina Vierny © Jean-Louis Losi

Marcel∙la Barceló, Maëlstrom, 2025, acrylique, huile 
et paillettes sur toile, 180 x 250 cm
Courtesy Galerie Dina Vierny © Jean-Louis Losi


